Diodore de Sicile, La Bibliothèque historique, II, 6 :
Sujet : Sémiramis crée le vêtement unisexe
Extrait :

…  ἡ δὲ συνέσει καὶ τόλμῃ καὶ τοῖς ἄλλοις τοῖς πρὸς ἐπιφάνειαν 

συντείνουσι κεχορηγημένη καιρὸν ἔλαβεν ἐπιδείξασθαι τὴν ἰδίαν

ἀρετήν. πρῶτον μὲν οὖν πολλῶν ἡμερῶν ὁδὸνμέλλουσα 

διαπορεύεσθαι στολὴν ἐπραγματεύσατο δι´ ἧς οὐκ ἦν διαγνῶναι 

τὸν περιβεβλημένον πότερον ἀνήρ ἐστιν ἢ γυνή. αὕτη δ´ ἦν 

εὔχρηστος αὐτῇ πρός τε τὰς ἐν τοῖς καύμασιν ὁδοιπορίας εἰς τὸ

διατηρῆσαι τὸν τοῦ σώματος χρῶτα καὶ πρὸς τὰς ἐν τῷ πράττειν 

ὃ βούλοιτο χρείας, εὐκίνητος οὖσα καὶ νεανική, καὶ τὸ σύνολον 

τοσαύτη τις ἐπῆν αὐτῇ χάρις ὥσθ´ ὕστερον Μήδους ἡγησαμένους 

τῆς Ἀσίας φορεῖν τὴν Σεμιράμιδος στολήν, καὶ μετὰ ταῦθ´ὁμοίως Πέρσας.
Traduction :

… Douée d'intelligence, de hardiesse et d'autres qualités brillantes, 

Sémiramis saisit cette occasion [d’aller rejoindre son mari] pour faire briller de si rares avantages. 
Comme son voyage devait être de plusieurs jours, elle se fit faire 

un vêtement, par lequel il était impossible de juger si c'était 

un homme ou une femme qui le portait. Ce vêtement la garantissait 

contre la chaleur du soleil : il était propre à conserver la blancheur 

de la peau, ainsi que la liberté de tous les mouvements et il seyait à une jeune personne ; il avait d'ailleurs tant de grâce, qu'il fut adopté d'abord par les Mèdes lorsqu'ils se rendirent maîtres de l'Asie, et plus tard par les Perses.
[tiré de : Ferd. HOEFER, Bibliothèque historique de Diodore de Sicile, t. 1, Paris, Hachette, 1865]
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